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P***

• • • * • Dieux puissans ! quelle: étrange 'pâleur' 
r , < De son têint tQut-à-coîip efface".]^,çoulefuyJe • /

IT^ks femmes çluhaut. rang sont-, pour la 

plupart, des femmes à vapeurs ; aussi la 
Dame de P?*** en est présentement fort 
malade. Mais son genre de rapport est 
assez particulier, c’est qu’il est enfanté par 
la colère * cette passion s’accroît, de plus 
en plus en nous, lorsque nos dçbordemens 
sont reconnus d’une maniéré aussi authen­
tique. Mais revenons à notre Héroïne. 
Madame de P*** est presque tous les 
jours éto.uffee à JLpAdr^par des. crises de 
vapeurs : convenons entre nous qu’on en a 
à moins de fraix ; car détestée, méprisée, 
des horribles desseins évanouis", forcée de 
s’exiler, sans pp.uvp.ir se vçqger ÿ. quôi/ de 
plus,p9ur ctçç suffoquée ? <



(4) . ..
Dernièrement, comme l’histoïre le rap­

porte, ses crises la prenant de plus belle 9 
elle perdit t'eut-fait connoissance, et 
tomba dans les bras de l’Abbé son com­
plaisant ; « ah 1 dit - elle, eh, zher Abbé, 
» z’ai des vapeurs, ze me meurs. . . . . .

Notre membre du Clergé en cœur com­
patissant, sur-tout avec les Dames, lui fit 
a contre-temps ce sermon en homme de 
son état.

« Du courage,Madame , du courage , 
» endurez avec résignation ce que vous 
»; nè pouvez éviter ; rien ne reste impuni ; 
» jeÀ ne désespère point de vous voir bien- 
?> tôt à l’agonie. Votre rage , suivant les 
» apparences , l’emporte par-dessus tout, 
?> c’est elle qui vous suffoque. Voici votre 
» maladie. : le sentiment de la vengeance? 
» n’est point le fait d’une âme bien née, 
» indulgere magni animi est ; Seneq. et je 

m’étonne que la vôtre si généreuse s’a- 
bandonne à de pareils excès. Doucement, 

» calmez - vous , • et'cela reviendra. Vous' 
» souffrez, j’en .conviens ; cependant



■»connoisscz, si vous le pouvez, la bonté 
» divine , elle ne veut point vous faire 
» rentrer dans le néantsaris vous laisser 
» le temps de dire votre acte de contri- 
» tion ; et certes c’est une consolation que 
» de mourir ainsi. Pour tant de maux que 
» vous et vos associés prépariez à urie Na- 
» tion.entieré, vous souffrez, eh cjuoi ! dès 
» bagatelles.'- Ah 1 rendez grâce à la clé- 
» mqnc'e du Tout-puissant, puisqu’il ne 
» proportionne pas ses châtimens à vos 
» déréglemens ; soumettez-vous donc à sa 

sainte volonté. Mais. . .petite maman, 
je sens S., oui:. je sens... . ■. ? Votre 

» pouls s’affoiblir; disposez-vous donc pour 
» le voyage de l’autre monde : votre exil 

sera plus éloigné, et vos ennemis plus 
Satisfaits. Allons, voici le moment fatal 

?» qui approche, et dites avec moi : Môn 
» Dieu , je vous donne mon cœur , afin 
» qu’aucune créature ne le puisse prendre 
» que, &a. mais je me trompe , dites re- 
» prendre, car vous me l’avez donné en 
» route, sans compter le nombre infini de
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»?.ceux à qui vous l’avez aussi donné. Vous 
yen faites le détail dans votre confession ; 
yçn^i^ qui..ipe..f^cfy(p jjc’qstj. qyj^, cette 
ytç.o^es.§i.pq rfesjj goipt ^^9*^
» ayez oublié de faj,re l’aveu des membres 
», du Clergé qui vous ont si souvent donné 
» de l’eau bénite ». / ., ...... .

Içj qnçræ un Anglais, qui, di^pp,,- e\r 
très - versé dans la médecine ; il arri v oit 
pour rendre sa visite à Madame de P***, 
qui Çjtô^ç I^qçs. d’étatde la recevoir; mais 
cet homme très-célèbre dont le nom m’est 
échappé de la mémoire , voyant le cas 
pressant où étoit cette Prêtresse de Priape., 
lui, offrit promptement ses services.

J’ai chez moi, dit - il à l’Abbé de Ver- 
lïippd-,, une quantité de 1^0^ rçstaurans., 
de corroboratifs et même de laxatifs 
aussi une excellente eau de Luce, qui fa.i.t 
assez bien revenir de ces sortes de fai­
blesses vaporeuses.j mais comme peut-être 
elle ne seroit pas assez forte pour opérer

raPP<?l subit des esprits, attendu qu’il y' 



éëttfe ^osïtîbh^ je vais employer d’une ’ceK 
t&inë p’éïfté'^RioFe^ÙéW.G'ossMtWà éh- 
Vbÿéë'dè'Pàfft, ët jé'suis persuadé des otj 
éffet merveilleux ; puis en en administrant 
<^uelqùëS gouttes aM adamedé T.&*& ‘ 
revint presqu’aussi-tôt comme d’une lé­
thargie, et remercia son bienfaiteur qui fut 
charmé, vu son bon naturel, d’avoir rap- 
pellé à la vie une personne que le Français 
désir oit voir dans le tombeau, puisqu’elle 
vouloir sa ruine. Pendant ces félicitations 
de l’une et de l’autre part, M. l’Abbé de 
Vermond s’occupoit à lire l’étiquette dè la 
bouteille, et voici ce qu’il y remarqua* 
D’abord au fond du flacon il y avoit ces 
mots : Brienne, Colonne, Foulon., 2?er- 
thier$ et pour étiquette :

VINAIGRE

DE S

Quatre Voleurs, par G***j

On pourra donc dire avec raison que 
celle qui a contribué au pillage du Trésor
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royal a été arrachée un instant à une 
vie plus ..qu’ignominieuse, par une rage 
convulsive de ne pouvoir massacrer les 
Français, et qu’elle a été rappellée à la, 
lumière par le Vinaigre des Quatre Voleurs.






